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Alors que le projet de loi 
sur les retraites est arrivé 

au Sénat après que le gouvernement a échoué à le faire 
adopter à l’Assemblée nationale, la mobilisation ne 
faiblit pas. La semaine du 6 mars s’annonce à bien des 
égards décisive, avec la possibilité que nous entrions 
dans une phase de blocage massif et durable du pays. 
Tel est en tout cas l’objectif que nous devons nous fixer !  

À partir de ce 7 mars, on bloque tout ! 
Les premières journées de grèves et de manifestations 

réussies en janvier et février sont des points d’appui 
précieux pour la suite. Mais face à un gouvernement 
qui reste déterminé à passer en force, le plus dur reste à 
faire. Il s’agit donc d’élever le niveau du rapport de 
forces, avec la conviction qu’il est possible de gagner, 
et avec l’objectif de bloquer le 
pays, plusieurs jours de suite, 
pour les contraindre à remballer 
leur contre-réforme. Après des 
années, voire des décennies de 
reculs sociaux et de 
mobilisations défaites, nous 
sommes dans un moment où il 
est enfin envisageable d’infliger 
un revers à Macron et aux 
capitalistes. 

Les 7, 8 et 9 mars offrent la 
possibilité de faire un saut 
qualitatif à la mobilisation. 
L’appel intersyndical à la grève 
ce mardi 7 mars a été petit à petit 
suivi d’appels à la reconduction 
dans divers secteurs : RATP, 
SNCF, raffineries, éboueurs, 
dans les établissements scolaires 
de différentes régions... Le 
mercredi 8 mars, journée de 
grève féministe, est une journée 
clé dans la construction de la mobilisation.  

Dans le contexte du mouvement contre la « réforme » 
des retraites, le 8 mars doit être une journée de 
convergence, qui doit permettre de dénoncer plus que 
jamais l’injustice sociale majeure de la contre-réforme 
pour les femmes, mais aussi d’élargir, d’ancrer et de 
durcir la mobilisation. Et le lendemain, les 
organisations de jeunesse appellent à la mobilisation, 
un jeudi 9 mars qui pourrait acter l’entrée des jeunes 
dans la bagarre. 

Nous pouvons gagner ! 
Les appels à « tout bloquer » le 7 mars et les jours 

suivants se multiplient, et c’est tant mieux. Mais un tel 
mouvement de blocage du pays, qui passera 
nécessairement par une grève reconductible massive, 
se construit. Dans nos lieux de travail et d’études, 
dans nos quartiers, il s’agit de convaincre le plus 
grand nombre de se lancer dans la bataille. En 
construisant des assemblées générales, au boulot, à la 
fac, au lycée ; en organisant, dans les cadres les plus 
unitaires possible, tant l’unité est une force de cette 
mobilisation, des réunions d’information, des 
diffusions de tracts, etc. ; en rendant visible 
l’opposition à la contre-réforme, par des initiatives de 
rue, des déploiements de banderoles et de panneaux 

sur les balcons et aux 
fenêtres, etc. 

La force de notre camp 
social, et cela avait été 
rappelé lors de la période du 
confinement, est que c’est 
nous qui faisons tourner la 
société. Si on s’arrête, tout 
s’arrête. Et si tout s’arrête, 
ils n’auront pas d’autre 
choix que de remballer leur 
contre-réforme ! Au-delà, les 
faire reculer sur cette énième 
attaque ouvrirait la possibilité 
de les faire reculer sur tout 
le reste de leurs sales 
projets, y compris l'abjecte 
loi «immigration» du peu 
recommandable Darmanin. 

La bataille en cours est une 
bataille éminemment politi-
que, et une victoire change-
rait la donne pour toutes 

celles et tous ceux qui, quelles que soient leurs 
sensibilités politiques, veulent faire vivre la 
perspective d’un autre monde, débarrassé de 
l’exploitation et des oppressions. En redonnant envie, 
espoir, en reconstruisant les cadres collectifs, les 
solidarités, et en bâtissant une réelle alternative 
politique à Macron et à l’extrême droite, une 
alternative de rupture anticapitaliste, féministe, 
antiraciste, écosocialiste. 
NOS VIES VALENT PLUS QUE LEURS PROFITS !  
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Loi Darmanin :  
mêmes Macron-patrons, même combat 

Le 1er février Gérald Darmanin a présenté son projet de loi 
immigration au Conseil des ministres (22e loi depuis 1986). 
S’il passe, il va encore aggraver les pratiques répressives de 
l’État et des préfectures à l’encontre des migrant·e·s. Le but 
d’après les mots mêmes du ministre est de «  rendre la vie 
impossible  » aux migrant·e·s  ! Afin de faire adopter le projet 
au Parlement, le gouvernement a besoin du soutien des 
députés LR et centristes. Pour cela, il est prêt à discuter des 
propositions encore plus ignobles de Ciotti et consorts, par 
exemple «  des quotas pour limiter les régularisations  ». Cela 
préfigure des débats nauséabonds à l’Assemblée avec 
surenchère de propos discriminatoires et racistes. 

Cette loi remet en 
cause le droit d’asile. 
Au prétexte d’accé-
lérer la procédure, 
les droits des réfu-
gié·e·s pour leur 
défense seront res-
treints. De plus, elle 
criminalise les mi-
grant·e·s. Darmanin 
puise dans le pro-
gramme de l’extrê-
me droite et de la 
droite extrême son 
arsenal de mesures 
répressives. Il cri-
minalise les sans-
papiers en les pré-
sentant comme des 

délinquant·e·s. Son objectif est de multiplier les OQTF 
(obligation de quitter le territoire) avec l’obsession des 
expulsions. Enfin, dans la même logique que la «  réforme » 
récente de l’assurance chômage qui lie l’attribution du RSA à 
une activité, il veut faire le tri entre les «  gentils migrant·e·s  » 
qui travaillent, tous les autres étant des «  méchants  ». Un titre 
de séjour temporaire d’un an serait créé, uniquement pour les 
travailleuses et travailleurs employé·e·s dans les «  métiers en 
tension  » selon les besoins conjoncturels et les lieux 
géographiques. Les êtres humains ne sont pour les capitalistes 
que des agents économiques exploitables jusqu’à la mort. 

Mobilisons-nous contre la loi Darmanin  ! 
Nationalement, un cadre unitaire très large, « Uni·e·s contre 

une immigration jetable » (UCIJ), s’est constitué pour lutter 
contre la loi Darmanin. Samedi 4 mars, de premières 
initiatives pour expliquer la loi et construire la mobilisation 
ont été prises, notamment à Angers où un rassemblement de 
120 personnes s’est tenu place du Ralliement à l’appel des 
associations Asile et Partage–Angers, Baugeois Solidarité 
Réfugiés BSR, CCFD Terre Solidaire 49, Emmaüs Angers, 
GREF Angers, LDH Angers 49, Le Cercle 49, Quazar centre 
LGBTI+ d’Angers et du 49, REDA Angers, Saint’O Solidarité 
et du NPA 49. Il faut absolument élargir ce cadre de 
mobilisation.  

Le samedi 25 mars doit être une journée forte autour de la 
journée nationale contre le racisme, avec des mani-
festations dans le maximum de villes où c’est possible. Il 
faudra continuer ensuite en montant en puissance dans la 
mobilisation.

8 mars : Femmes en 1ère ligne, femmes en lutte ! 

Mercredi 8 mars, journée internationale de lutte pour 
les droits des femmes, doit être cette année une journée de 
grève générale. Oui, notre lutte doit passer par la grève 
générale féministe ! À Angers, un « village féministe » 
s’est tenu avec succès le samedi 4 mars après-midi devant 
l’hôtel Pincé à l’appel du Collectif 8 mars. Le 8 mars deux 
initiatives sont prévues place du Ralliement à 15h40 et à 
18h. À Saumur et Cholet, deux rassemblements sont 
appelés à 15h40 places Bilange et Travot. À Segré, ce 
sera à 10h devant Paulstra.  

Toutes (et tous) en grève le 8 mars ! 

La grève, c’est l’occasion de marteler nos revendications : 
- Égalité salariale, égalité à l’embauche et d’évolution de 

carrière, pour garantir notre indépendance économique ; 
- Reconnaissance, partage et valorisation du travail 

domestique, d’éducation et de soin. Sauvegarde et 
développement de services publics de qualité partout ; 

- Moyens et structures nécessaires pour lutter contre les 
violences sexistes et sexuelles ; 

- Égalité d’accès aux soins et prise en compte de la santé 
des femmes et personnes LGBT dans la recherche. 

Ces revendications englobent de nombreux domaines tant 
publics que privés. Mais cela n’est que le reflet du peu de 
place faite aux femmes dans la société, patriarcale et 
capitaliste depuis maintenant trop longtemps. 
 

Assez de la guerre de Poutine !  
Troupes russes hors d’Ukraine ! 

Contre l’agression de Poutine et de l’impérialisme 
capitaliste russe, l’ensemble de la société ukrainienne s’est 
levée pour défendre sa liberté, avec le soutien des 
opposant·e·s à l’oppression dans toute la région. La 
résistance armée et non armée ukrainienne mérite le soutien 
de la gauche et des anticapitalistes du monde, au-delà de ce 
qu’on peut penser du gouvernement ukrainien, au-delà des 
arrière-pensées des pouvoirs occidentaux. Le NPA se place 
résolument aux côtés des camarades du Mouvement social 
d’Ukraine (SR) et aussi du Mouvement socialiste russe 
(MSR) qui lutte contre la guerre de Poutine et l’enrôlement 
forcé. Le NPA appelle à participer aux manifestations 
unitaires pour le retrait des troupes russes de toute l’Ukraine. 
Comme l’écrivent nos camarades du MSR, tout appel à la 
paix qui n’inclut pas l’exigence de ce retrait revient à 
avaliser le crime d’agression du dictateur Poutine.  

Liberté pour les peuples russe et ukrainien ! 
Guerre à la guerre ! 

 

NOS VIES VALENT PLUS  

QUE LEURS PROFITS ! 

ANTICAPITALISME ! 

ECOSOCIALISME ! 
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